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Je m’appelle Mahmud Al Bachir. Je suis un soudano-syrien refugié à Paris. Lorsqu’un appel d’offre fut lancé par une 

association humanitaire afin d’offrir une situation stable aux réfugiés, je fus écarté en raison de mes origines et de 

mes convictions religieuses. On m’a enlevé la seule chance qui me restait d’être heureux, de m’épanouir, de rire à 

nouveau. J’avais été exclu.

Monsieur le président, honorables conseillers : je me tiens devant vous pour plaider en faveur d'un principe fondamental 

: "Moins on exclut, plus on rit". Ce principe résonne particulièrement dans le contexte de l'engagement volontaire 

international, où nous devons travailler main dans la main pour créer un monde meilleur. L'exclusion, qu'elle soit basée 

sur la race, la religion, la nationalité ou

d'autres critères, est un frein à la construction d'un avenir plus harmonieux et plus souriant. Lorsque nous excluons, nous 

créons des divisions, des fractures au sein de la société. Ces divisions nous empêchent de tirer parti de la richesse de la 

diversité

qui compose notre monde. En effet, le rire, la joie et la compréhension mutuelle sont des fruits de l'inclusion, de 

l'ouverture d'esprit et du respect de l'autre.

L'engagement volontaire international est un terrain fertile pour promouvoir l'inclusion. En travaillant dans des pays 

étrangers, nous avons l'occasion de découvrir de nouvelles cultures, de rencontrer des personnes aux horizons différents 

et d'apprendre à les comprendre. C'est dans cet échange, cette ouverture au monde, que se trouve la véritable richesse 

de l'expérience de

l'engagement volontaire international. Les volontaires internationaux, sont les ambassadeurs de la diversité et de 

l'inclusion. Ils montrent au monde que la coopération transcende les frontières et que les différences culturelles peuvent 

être une source d'enrichissement mutuel. Ils bâtissent des ponts au lieu de creuser des fossés, et c'est dans cette 

démarche que réside la clé du rire partagé.

Pourtant, le monde est loin d'être parfait, et l'exclusion persiste à de nombreux niveaux. Les préjugés, les stéréotypes et 

les discriminations continuent d'entraver notre progression vers un monde plus inclusif. Cependant, le rire est un 

puissant antidote à ces maux sociaux. Il brise les barrières, il déconstruit les préjugés et il unit les individus. Plus nous 

nous ouvrons aux autres, plus nous

partageons des moments de rire et de joie, plus nous brisons les chaînes de l'exclusion.

L'inclusion ne signifie pas seulement accueillir les autres, mais aussi reconnaître la valeur intrinsèque de chaque être 

humain. Lorsque nous valorisons la diversité et que nous offrons des opportunités égales à tous, nous créons un 

environnement propice à la créativité, à l'innovation et au progrès. Et c'est dans cet environnement que nous trouvons 

des raisons de rire, de célébrer notre humanité commune et de construire un avenir meilleur.

Moins on exclut,
plus on rit



En clair, Monsieur le président, l'engagement volontaire international nous offre l'occasion de mettre en pratique le 

principe selon lequel "Moins on exclut, plus on rit". En travaillant ensemble, en célébrant nos différences et en luttant 

contre l'exclusion, nous pouvons créer un monde où le rire et la joie sont partagés par tous. L'inclusion est la voie vers un 

avenir plus radieux, et il est de notre devoir de la promouvoir, que ce soit en tant que volontaires internationaux ou en 

tant que citoyens du monde.


